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Votre corps physique, avec ses cinq sens, est la base solide autour de laquelle s’organise votre univers. Il 
est éphémère, mais indispensable à votre prise de conscience. Sans lui, vous n’êtes qu’une perfection 
inconsciente.  

Votre corps vous donne la chance de prendre conscience de votre potentiel de perfection, de l’explorer à 
votre rythme. Il est le véhicule stable qui contient tous les éléments pour vous mouvoir dans votre monde. 
Vous l’avez choisi et doté des caractéristiques pour convenir à votre nouveau champ d’exploration.  

Dans les mondes inférieurs, ces choix sont plutôt inconscients et résultant des attirances, des similitudes. 
En d’autres mots, votre entité sera attirée involontairement par un corps au niveau d’évolution et au bagage 
génétique similaire à votre évolution.  

Vous lui donnerez aussi, inconsciemment, des caractéristiques particulières de votre personnalité. Il sera à 
l’image de toutes vos émanations. 

Dans les mondes supérieurs, on apprend à contrôler volontairement et progressivement la construction de 
nos corps. Le contrôle volontaire de nos réactions à ce qui affecte notre corps est le début de cette aptitude 
créatrice. 

Votre corps a un potentiel presque illimité. Le jour où vous le voudrez, il sera immortel comme il a été conçu 
à l’origine. 

Mais pour l’instant, prenez-en soin ! Il est l’image extérieure exacte de votre conscience intérieure. Il est 
aussi le reflet complet et précis en profondeur de votre double Divin. Vous n’êtes pas un pur esprit enfermé 
dans un corps étranger. Il est votre manifestation même dans l’univers, et la cause de votre conscience 
personnelle.  

Non seulement vous devez bien le traiter, le garder en santé, mais vous devez le considérer comme votre 
principal outil de développement. Bien le nourrir, lui faire faire de l’exercice, lui donner le repos dont il a 
besoin et tous les soins pour que son extérieur et son intérieur soit à leur meilleur niveau.  

Tout cela devrait déjà être compris ; non pour vivre nécessairement le plus longtemps possible, mais pour 
une qualité de vie en profondeur à chaque instant. Ce sont vos différents corps qui sont la cause de votre 
évolution. 

En premier, il faut savoir que tout ce qui existe dans cet univers est issu d’une énergie unique. Cette énergie 
première en rayonnant à partir d'un centre fixe, donc en se répandant autour, a fini, au bout de son 
expansion, par revenir sur elle-même.  

Cette rencontre avec elle-même a provoquée des chocs vibratoires qui ont entraînés la création d’un 
nombre incalculable de tourbillons et de mouvements giratoires. Avec le temps, cela a créé, en périphérie 
de ces mouvements, des enveloppes qui ont donnés les premières formes primaires et aussi les premières 
entités vibrant à différents taux et percevant leur individualité. 

De cela, est née la toute première conscience d’être, qui est toujours liée à la perception de l'extérieur 
versus l'intérieur, c’est à dire de ce qui n’est pas soi versus le soi.  

Si vous croyez que vous avez un élément en vous qui ne meurt jamais, qui est éternel, vous devez 
absolument croire que cet élément n’est jamais né. Ce qui ne meurt jamais n’est jamais né. Il prend 
seulement conscience un jour d’exister. 

L’Âme 
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Notre essence a toujours existé. C’est ce que nous croyons, mes frères et moi, car quoique l’on fasse, elle 
est indestructible. Nos scientifiques l’ont comprimée, étirée, divisée, soumise à toutes les influences, à tous 
les traitements et elle demeure unique.  

Elle change, se métamorphose en des milliards de formes, de manifestations étonnamment simples ou 
d’une grande complexité, mais elle garde toujours sa qualité première, celle d’être éternelle. C’est pour 
cela qu’elle est considérée par nous, à juste titre, comme divine. 

Mais cette énergie première, qui est parfaite et éternelle dans son état informel, n'en est pas moins 
inconsciente et impersonnelle. C'est sa métamorphose en une forme qui la rend consciente et personnelle, 
mais en même temps imparfaite et éphémère.  

En conclusion l'énergie éternelle doit être mue par une vibration quelconque pour prendre forme dans 
l'espace, et cette forme durera le temps de cette vibration. 

Je dois faire ici une longue parenthèse. Cessez de vous voir sous l’angle dichotomique d’un corps vulgaire 
versus un esprit noble. J’ai le regret de vous apprendre que vous n’avez pas ce que vous appelez une âme 
selon votre définition. Vous n’êtes littéralement que vos corps.  

Ce sont eux qui sont entièrement la cause de votre conscience et de votre personnalité. En mots très clairs, 
sans eux, vous n’existez pas. Pour ce qui est de votre survie, après la mort de votre corps physique, cela 
vous sera expliqué ultérieurement. Si j’ai fait exprès de vous brusquer un peu, c’est pour vous préparer à la 
suite. 

Vous n’avez pas à choisir entre le matérialisme qui ne croit qu’en ce qu’il voit ou le spiritualisme qui ne croit 
qu’en ce qu’il ne voit pas. 

Vous pouvez vous faire une image poétique des mondes spirituels ou supérieurs qui stimulent vos 
aspirations. Vous pouvez créer des visions idylliques du paradis qui pourront, si elles sont entretenues assez 
longtemps et avec conviction, se réaliser à la fin de votre corps physique.  

Vous pourrez peut-être même les concrétiser dans cette vie présente, si vous cassez la croyance que ce 
n’est accessible qu’après de nombreux obstacles et épreuves terrestres. Mais tout cela n’est pas basé 
nécessairement sur la réalité.  

La réalité est une perception individuelle confrontée à celle des autres. Votre imagination ne doit pas servir 
à combler vos manques dans la réalité commune à tous, surtout si elle ne sert pas à changer cette même 
réalité.  

Elle doit vous aider à vous fixer des objectifs qui vous amènent à changer votre façon de vous comporter et 
ainsi à changer concrètement votre environnement. Quand votre vie est satisfaisante et vous comble, nul 
besoin de rêver à un monde meilleur que celui que vous créez à chaque instant présent qui passe. 

Pour comprendre le phénomène de la survie personnelle, il faut savoir que la conscience d'exister vient en 
premier d'une vibration provoquée par la rencontre de cette énergie première avec elle-même, créant une 
forme née de l'action.  

En deuxième, cette forme interagit avec son environnement, créant une réaction intérieure versus 
l'extérieur ; et en troisième, cela entraînera un réajustement intérieur qui se stabilisera dans un constat.  

Donc pour que la conscience soit, il faut obligatoirement trois niveaux vibratoires : un pour l'action, un pour 
la réaction et un autre pour la constatation. 

Adapté aux terriens, cela donne les trois corps de base nécessaires pour avoir une conscience évolutive. Le 
corps physique pour l'action, le corps émotionnel pour la réaction et le corps mental pour la constatation.  

Tous les règnes possibles ont besoin de trois niveaux vibratoires pour être conscients, donc de trois corps. 
Ces trois corps peuvent être en partie pareils aux nôtres ou complètement différents. Avec moins de trois 
corps, il peut y avoir une certaine conscience d'exister embryonnaire, mais sans prolongement quelconque.  
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Votre premier corps, le corps physique, a atteint un niveau de développement de stabilité tel qu’il est 
devenu votre point de référence, votre univers le plus palpable et pour certains, la seule réalité.  

Mais même si votre corps physique est votre référence de base et appartient à un univers fait des mêmes 
particularités, il faut que vous sachiez qu'un individu, pour avoir conscience d’exister et pour pouvoir 
évoluer, a besoin d’au moins trois corps fonctionnels, selon la loi des nombres. Les deux premiers, en 
interagissant, créent le troisième.  

Pour survivre en tant que personnalité à la mort du premier, il en faut un quatrième. Sur la Terre, les 
humains ont la possibilité de développer trois autres corps pour un total de sept.  

Mais l’évolution dans votre univers connu vous donne un potentiel de douze corps. Chacun de ces corps est 
associé à un monde précis qui possède sa gamme précise de manifestations. 

Chaque nouveau corps rajoute une dimension de plus, donc une richesse d’expériences supplémentaires 
pour un total de sept dimensions fondamentales. Les douze corps sont la base de douze univers qui se 
répartissent à travers le super univers et se chevauchent de multiples façons.  

Les sept premiers sont présents ici, maintenant, là où vous êtes. Toute entité qui élève son registre 
vibratoire peut en prendre conscience. 

Néanmoins, pour que les expériences de la vie d’un individu se prolongent de façon durable et lui servent 
d’acquis pour son évolution future, il a surtout besoin d’un quatrième corps, en l’occurrence pour les 
humains, celui que j'appelle « le corps sentimental ».  

C’est lui qui donne à l’individu un début de permanence dans ses prises de conscience cycliques et lui 
permet d’utiliser cette aptitude à créer des constances pour modifier son état. En mots plus concrets, c’est 
le début d’une mémoire qui influencera ses actions à venir. 

Ce corps sentimental est important aussi pour la notion de survie de l’individu. Je m’explique.  

La personnalité d’un individu, issue de sa conscience évolutive, a besoin d’un quatrième corps fonctionnel 
pour qu’à la mort du premier, le corps physique chez les humains, les trois autres corps prolongent la 
conscience individuelle.  

Ceci est basé sur le principe qu’il faut trois corps de base fonctionnels pour avoir la conscience d’exister. 
Donc, un quatrième corps garantit la survie de la personnalité d’un individu. 

À la mort du corps physique, c’est le corps émotionnel qui devient le corps de base avec son univers propre 
sur lequel s’élaborent les actions, le nouveau champ d’expérience.  

Le corps mental, lui, devient le siège des réactions, le corps sentimental celui des constatations et ensemble, 
ils deviennent les deux principaux corps qui vont servir à l’évolution. 

Vous comprenez maintenant que c'est simplement le nombre de corps dans le même individu qui lui permet 
de se prolonger en tant que personnalité au-delà de la mort de son corps de base. Le mot corps peut être 
remplacer par le mot vibration.  

Plus la palette vibratoire est large, plus elle a la chance de se prolonger, malgré la perte d'une de ses 
fréquences. 

Pour ce qui est de la survie individuelle, ou je dirais plutôt la survie personnelle, elle est donc possible grâce 
au quatrième corps. Je dis « personnelle » parce que l’individu est défini par un contenant, un corps, tandis 
que la personnalité est définie par un contenu, l’énergie modifiée.  

Alors, la personnalité d’un individu se prolonge à la mort de son premier corps grâce à son quatrième. 

Sachez cependant que c’est son cinquième corps, que j'appelle le corps amoureux chez les humains, qui va 
jouer un rôle dans le retour d’une personnalité dans son corps de base précédent, le corps physique chez 
les humains. Ce que vous appelez la réincarnation.  
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C’est à nouveau le mouvement originel de l’univers qui l’explique ; expansion, contraction, arrêt, 
recommencement. Toute vie doit recommencer ce cycle de trois temps ou mourir. Le recommencement 
est inscrit dans tout rythme qui se prolonge.  

Les battements de votre cœur, votre respiration, vos journées, vos saisons, vos années, etc. Le quatrième 
corps garantit la survie de la personnalité issue du premier corps stable, le corps physique, mais c’est le 
cinquième qui garantit la survie de la personnalité du deuxième (le corps émotionnel).  

Si ce cinquième corps n’a pas encore atteint sa maturité pour fonctionner ou même n’a qu’une évolution 
primaire, le deuxième corps ne peut abandonner définitivement l’univers du corps physique sans menacer 
sa propre survie.  

Alors une force supérieure le poussera à réintégrer un nouveau corps physique. Ce mécanisme n’est pas 
réfléchi, c’est un principe fondamental ; et comme tel, il est automatique.  

Il peut être modifié par la volonté, comme les battements de votre cœur ou votre respiration, mais il 
fonctionne naturellement sans votre intervention consciente.  

Cette force supérieure, c’est l’entité globale et consciente, à laquelle vous appartenez, qui comble ses 
espaces vides. Tout comme vous renouvelez vous-même constamment et inconsciemment les cellules de 
votre corps physique pour rester entier, votre moi supérieur en fait autant.  

L'être suprême c'est l'univers global qui renouvelle constamment ses moindre particules, entités 
conscientes en lui, pour rester en parfait équilibre. En d'autres mots, comme la quantité d'énergie première 
est prédéfinie, elle renouvelle toujours un nombre précis de formes de vie. 

C'est important de savoir aussi que chaque corps consécutif, en plus d'être plus subtil, est en général un 
tiers plus grand que le précédent et perdure un tiers plus longtemps. Tout être conscient se déploie autour 
de lui en vibrations toujours plus éthérées, mais aux sens plus raffinés. 

Je dois vous dire immédiatement que peu de races animales sur la Terre ont suffisamment développé un 
quatrième corps qui soit fonctionnel et qui puisse garantir leur survie individuelle. Leurs sentiments sont 
embryonnaires et encore en plein développement.   

Ils survivent à travers l’égrégore de leurs espèces. Ce qui veut dire que leurs corps subtils prolongent jusqu’à 
un certain point leurs expériences ; celles-ci sont conservées dans l’ensemble de la race, qui forme une 
unité, une Divinité en quelque sorte, pour chacun de ses membres.  

C’est de cette énergie collective, aux particularités uniques, que naîtront les nouvelles générations. En 
d’autres mots, à la mort de leurs corps physiques, leurs corps émotionnels et mentaux survivent un tiers 
plus longtemps, mais sans l’apport d’un troisième corps, la conscience individuelle évolutive cesse.  

Cependant, l’énergie contenue dans ces deux corps qui perdurent un temps servira à combler les nouveaux 
corps physiques en formation de l’espèce à laquelle elle est identifiée. Les espèces animales peuvent 
espérer se reproduire, et leurs caractéristiques se retrouver dans leurs descendants, grâce à la mémoire 
collective de la race.  

Quand un animal meurt, son énergie particulière est absorbée par l’énergie collective de son espèce, d’où 
seront puisées les nouvelles énergies qui alimenteront les descendants.  

N’oubliez pas que l’énergie de base est éternelle, donc indestructible et ne peut, après la dissolution de sa 
forme, que se densifier ou se raréfier dans l’espace, pour ensuite épouser une autre forme.  

Comme la quantité d’énergie collective est constante, elle recrée en général le même nombre d’individus. 

Une multitude d’espèces, sur d’autres planètes, ont atteint un niveau d’évolution relationnel et 
technologique très supérieur à celui des terriens, tout en n’ayant qu’une survie collective. Ils ont une palette 
vibratoire restreinte, soit inscrite dans leurs gènes ou soit la conséquence de leurs évolutions.  
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La survie individuelle, quand elle en est à ses balbutiements chez une espèce comme celle des terriens, se 
manifeste par ce que vous appelez la loi du « chacun pour soi », le moi en premier, au détriment des autres. 
Mais c’est tout de même vu comme un progrès dans les mondes supérieurs.  

Si certains peuples extra-terrestres s’intéressent à votre race, c’est, entre autres, pour cette particularité 
en vous.  

La survie individuelle ne rend pas nécessairement un être meilleur, encore moins supérieur, mais cela lui 
donne la chance de pousser plus loin l'expérience personnelle sur une plus longue période et d'en faire ainsi 
profiter tout l'univers. 

Il faut que vous sachiez aussi que tout individu vit environ les deux tiers de son temps dans un corps et un 
autre tiers, sans lui, avant d’en reprendre un nouveau (les trois temps originels, expansion, contraction, 
repos).  

Ce qui veut dire pour les humains qu’ils sont les deux tiers de leur temps dans leur monde physique, puis 
un tiers dans les mondes supérieurs avant de reprendre un nouveau corps physique.  

Ceci est le même rythme qu’une de vos journées. Deux tiers dans votre corps de base éveillé et un tiers 
dans votre second corps pendant que le premier est endormi.  

Ces proportions, comme pour une journée, varient sensiblement d’une vie à l’autre, mais sont une moyenne 
qu’il ne faut pas trop perturber à la longue, au risque d’un déséquilibre important. 

Dans leur conception des mondes supérieurs, les terriens oscillent entre deux extrêmes. Certains les 
imaginent comme de plus en plus éthérés jusqu’à ne devenir que pure lumière ; ce qui revient à dire 
impalpables, presque irréels, pour celui qui a un corps dense.  

Cette vision leur fait craindre de perdre tout ce qui leur est cher sur la Terre. D’autres les décrivent avec des 
multitudes d’êtres vivants dans des jardins, des villes et s’affairant à différentes tâches gratifiantes ; ce qui 
revient à dire, pareils à notre monde, mais au superlatif.  

Cette vision leur fait craindre de continuer indéfiniment ce qui les ennuie sur la Terre. Est-ce que dans les 
autres mondes on conserve nos cinq sens ou on perd tout point de référence ? Les deux visions sont justes, 
car l’humain ne peut imaginer que ce qui est compris dans l’univers.  

Mais la transition entre les mondes est imperceptible, parce que graduelle. Là où se termine le plus haut 
niveau d’un monde commence le plus bas niveau de l’autre. Douze niveaux principaux divisent chaque 
monde. Grâce à vos différents corps, vous pouvez côtoyer jusqu’à sept mondes à la fois. 

Alors, ne soyez pas surpris si, après la mort de votre corps physique, vous vous croyez encore bien vivant 
dans un monde bien réel, car votre monde physique est votre stabilité de base, mais vous vivez déjà dans 
au moins quatre autres mondes (émotionnel, mental, sentimental et amoureux) et que ces mondes 
teintent, plus que ce que vous pensez, votre perception de votre monde physique.  

Ce n’est pas par centaines mais par milliers que les univers se superposent au même endroit. 

Beaucoup d’humains ne croient qu’à la chaise solide sur laquelle ils s’assoient et à la table qui résiste à la 
force de leur coup de poing. Ils ne doutent pas une seconde de leur réalité. Mais plusieurs sont mal à l’aise 
avec les émotions, les pensées, les sentiments, si insaisissables.  

Quelques-uns leur trouvent même une origine organique et les limitent à cela. Pour les êtres qui vivent 
dans le monde émotionnel avec leur corps émotionnel, les émotions sont la base dont est construite toute 
chose.  

Quand ils s’assoient sur une chaise émotionnelle et donnent un coup de poing émotionnel sur une table 
émotionnelle, leur table résiste autant à leur émotion que votre table matérielle résiste à la dureté de votre 
poing dans votre monde matériel.  
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Soyons clairs, la chaise et la table qui sont faites de cette vibration particulière qu'est la substance 
émotionnelle ne sont pas conscientes si elles n'ont pas d'autres registres vibratoires. Un fauteuil de lumière 
pour un être de lumière est très confortable et le supporte très bien.  

Ces seuls exemples devraient vous faire comprendre la richesse et la réalité de ces mondes pour ceux qui 
les habitent. 

Ces mondes sont ici autour de nous. La Terre a elle-même ses corps secondaires qui se déploient à un tiers 
de distance de son corps matériel de base. Et c'est dans ces corps plus subtils que nous vivons entre deux 
vies matérielles.  

Plus nous évoluons, plus on s’élève dans des mondes raffinés, mais qui sont encore dans l'aura de la Terre. 
Pour vivre en permanence dans ces mondes supérieurs et donc se délester définitivement du corps 
physique, il faut posséder un sixième corps que j'appelle le corps conceptuel.  

Même embryonnaire, il permet de toujours conserver une palette vibratoire assez variée pour ne pas 
risquer de s’annihiler. En d'autres mots, il faut entretenir constamment un minimum de vibrations en nous, 
pour toujours avoir conscience d'exister. 

Mais pour vivre dans des mondes supérieurs, il faut en premier lieu apprécier en profondeur le monde dans 
lequel on vit. Vous êtes là où vous devez être, avec entre les mains les outils qu’il vous est possible d'avoir.  

Soit par choix ou par la somme de vos émanations passées, à partir de cette réalité vous devez bâtir votre 
vie. La réalité contient tous les possibles que vous pouvez matérialiser.  

À vous de choisir la gamme de situations qui vous apporte bien-être et dépassement. La quête du bonheur 
ne devrait pas vous empêcher de relever des défis exigeants en quantité d’efforts. Il n’y a pas un état de 
béatitude qui ne devient pas, avec le temps, générateur d’ennui.  

Le désir de vacance éternelle n’est qu’une chimère entretenue par ceux qui ne se donnent jamais le droit 
de se reposer entre deux quêtes. Pour les autres, ceux qui respectent les trois temps de la vie, c’est une 
absurdité.  

Quand on accomplit ce qui nous semble être en accord avec ce qu’on est profondément, les obstacles à 
surpasser, les épreuves à assimiler peuvent être source de joie et de contentement. 

Arrêtez-vous un instant. Reprenez le contrôle de votre vie. Réapprenez à goûter à toutes choses. Servez-
vous de vos sens au maximum de leur capacité. Jouissez à chaque seconde qui passe. Faites de votre vie 
une célébration à vos sens retrouvés.  

Prenez conscience de chaque geste que vous posez, de chaque parole que vous dites, de chaque pensée 
que vous émettez. Vous font-ils vous sentir bien, plus heureux, plus grand ?  

Que pouvez-vous changer maintenant dans votre vie pour la rendre plus en accord avec votre moi profond 
? Chaque geste que l’on pose, si petit soit-il, est important pour la construction de notre réalité. 

Tout est compris dans l’univers autour de vous. Que voulez-vous qui se matérialise dans votre 
environnement ? Vous pouvez tout créer ! Mais le premier geste à poser est de faire une sélection dans 
votre univers immédiat.  

Choisir de mettre en évidence ce qui vous fait grandir et d’être indifférent à ce qui vous fait diminuer. Tant 
qu’on a des réactions extrêmes à des situations particulières, c’est qu’elles ont encore quelque chose à nous 
apprendre, qui doit être assimilé.  

On ne doit rien rejeter, mais seulement l’intégrer en soi, en neutralisant son pouvoir de déséquilibre et 
passer à l’étape suivante. 

Dans plusieurs mondes extraterrestres, le mot « âme » tel que défini par les terriens, n'existe pas. Ils 
utilisent plutôt le mot « conscience ».  
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Comme dans un film ou des images fixes simulent le mouvement, ce sont des étincelles de conscience 
éphémères qui, vécues l’une à la suite de l'autre, donnent l'impression de continuité et de durabilité dans 
le temps.  

La conscience d'exister peut se prolonger indéfiniment, grâce à cette énergie première inconsciente, 
qualifiée de divine, qui, par la multiplication de ses taux vibratoires et par leur constant côtoiement, stimule 
des étincelles de prise de conscience.  

Tout est éphémère, mais en même temps tout se renouvelle constamment dans l'univers, et 
potentiellement en chacun de nous. 

Qui suis-je comme individu ? La perception de moi-même est-elle limitée à mon corps physique et ses cinq 
sens ? Grandir en sagesse et en conscience implique-t-il de m'unir à plus grand ?  

La redécouverte de mes vies antérieures m'a fait voir une image plus vaste de ce que j'étais, mais ces autres 
« moi » avaient-ils aussi une certaine autonomie par rapport à ce que j'étais maintenant ? Étais-je un seul 
individu ayant vécu plusieurs vies ou étais-je un ensemble d'individus reliés par une trame inconnue ?  

M'unir à plus grand impliquait-il la perte de mon individualité ou l'acquisition d'un savoir global contenu 
dans ce grand réservoir qu'est l'univers ? J'en étais rendu au point dans ma vie de pouvoir assez facilement 
réveiller et aller chercher les acquis d'autres vies, d'autres « moi » et de les faire miens dans cette vie-ci. 

M'abandonner à un être plus grand en connaissance, en vécu et en sagesse sera-t-il un plus ? Nous habitons 
tous dans un immense univers, qui est en fait un immense organisme vivant et conscient. Quelle est notre 
part de liberté et notre part d'appartenance ?  

Jusqu'où puis-je m'exprimer en tant qu'individu et quelles sont les limites à respecter pour vivre en 
harmonie avec cet être gigantesque ? Jusqu'à quel point puis-je fusionner avec l'univers, et en même temps 
conserver ma conscience individuelle ? 

Le premier geste concret à poser était d'invoquer mes frères de lumière, ceux de la confrérie à laquelle 
j'appartenais. En général, nous sommes tous apparentés à un groupe d'êtres, avec lesquels on a des 
affinités, des échanges et du support.  

Ce sont des consciences familières de longue date avec qui nous sommes solidaires.  

Leurs présences étaient nécessaires pour m’assister, me guider et protéger les lieux des regards indiscrets, 
même si pour cette dernière fonction, j'aurais pu solliciter des anges soldats, qui sont très efficaces pour 
monter la garde contre les curieux inappropriés. 

Je fais ici une parenthèse pour expliquer que tout être vivant possède au moins trois corps de base pour 
être vivant et conscient. Chez les humains, ce sont le corps physique, puis le corps émotionnel et enfin le 
corps mental.  

Mais pour survivre à la mort du premier, il en faut un quatrième (le sentimental, pour les humains) et pour 
être sûr, un cinquième (l'amoureux) ; ce qui permet de prolonger la conscience individuelle, avec toujours 
trois corps fondamentaux.  

Mais peu d'espèces en ont plus que trois ; ce qui rend les humains privilégiés car ils ont ainsi le pouvoir de 
se prolonger individuellement à travers plusieurs vies.  

Chaque nouveau corps, qui est en fait un niveau de fréquence, est en général un tiers à trois fois plus grand 
que le précédent et a une espérance de vie dans les mêmes proportions.  

Chacun de leur nom, donné ici par Naja, n'est qu'une convention pour définir une vaste fréquence d'énergie 
vibrante. Il est possible de posséder jusqu'à sept corps sur la Terre, dont le sixième s'appelle le corps 
conceptuel et le septième, le corps transcendantal.  

Cet univers-ci peut contenir jusqu'à douze corps, donc douze fréquences (tout cela est expliqué en détail 
dans mon livre « A l'origine de tout »). 
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Des entités supérieures peuvent extirper certaines parties de nos corps à différentes fins, comme pour les 
réparer, les purifier, les régénérer, les stimuler, les améliorer. Ils peuvent ensuite les réintégrer à leur place, 
tout en minimisant le choc de retour, pour l'organe et pour l'organisme.  

Cela est fait grâce à la synchronisation des vibrations et à la correspondance en profondeur des 
caractéristiques des deux entités. Un apport supplémentaire d'énergie dans l'organe, qui est perçu autour 
comme plaisant et bénéfique, est donc toujours bienvenu.  

Tout rejet est exclu quand la vitalité de chacun est comblée. Cette technique est la base d'une science qui 
tend vers l'immortalité. 

L'énergie primordiale, qui a donné vie à tout ce qui existe, est donc la fibre même dont est tissé tout 
l'univers. Elle est aussi présente à l'état originel, informe et neutre dans l'environnement.  

Par un effort soutenu, elle peut être concentrée dans un espace restreint, dirigée vers un endroit précis et 
teintée de nos désirs particuliers.  

Elle est l'essence que l'on fait vibrer, la substance que l'on façonne inconsciemment tous les jours par nos 
gestes, nos émotions, nos pensées, etc… et qui crée notre réalité. Pourquoi ne pas le faire consciemment 
pour se construire un futur meilleur ? 

Naturellement, nos corps sont traversés par des courants d'énergie incluant ceux absorbés par notre 
respiration et une partie de cette énergie reste prisonnière en nous. Elle s'accumule jusqu'à ce que dans un 
mouvement circulaire, elle cherche à sortir de notre enveloppe.  

En général, elle descend dans le bas de notre corps et sa friction sur nos nerfs sensitifs provoquent des 
sensations qui sont parfois plaisantes ou s’il y a des obstacles, parfois douloureuses.  

C'est principalement par l'acte sexuel que l'on peut décharger ce trop-plein d'énergie, pour retrouver un 
certain équilibre entre l'énergie en dedans et celle à l'extérieur.  

Certaines activités intensives ou sportives peuvent aussi jouer ce rôle d'évacuateur. Mais ce trop-plein 
d'énergie peut, à fortiori, devenir un outil de transformations intérieures par sa manipulation consciente, 
comme dans mon cas. 

Le plaisir, comme la douleur, passe par les mêmes canaux, ce qui inclut les organes de nos cinq sens à travers 
les nerfs sensitifs et plus globalement, les courants vibratoires qui parcourent tout notre être. Si pour toutes 
sortes de raisons, on s'insensibilise ou s'hypersensibilise à l'un, on le fait aussi pour l'autre. 

Ces orgasmes énergétiques sont renouvelables à volonté, car il n'y a pas d'évacuation de cette même 
énergie dû aux spasmes finaux de l'éjaculation. Seules la fatigue des nerfs sensitifs et la quantité, voire la 
qualité de l'énergie vibrante possible, peuvent être des limites. 

Cependant, ces limites peuvent être repoussées de plus en plus avec le développement du potentiel de 
résistance. J'ai fait beaucoup d'expériences jusqu'à présent pour provoquer l'aboutissement final de 
l'expulsion de l'énergie intimement liée aux contractions de l'éjaculation du sperme.  

Mais s'il n'y a pas manipulation physique concrète des organes génitaux, il n'y a pas, du moins dans mon 
cas, des résultats probants. Dans ce sens, je n'ai plus peur d'une éjaculation accidentelle qui mettrait fin à 
l'accumulation de l'énergie.  

C'est moi qui décide quand le niveau de tension de l'énergie en moi est devenue difficile à contenir ou 
m'empêche de fonctionner normalement, et parfois même peut provoquer des douleurs physiques trop 
intenses. Même en m'allégeant d'un peu d'énergie, au final l'éjaculation salutaire est nécessaire.  

D'ailleurs, une seule pratique extatique est faite en alternance avec une série de pratiques sexuelles plus 
conventionnelles.  

Je vais vous expliquer maintenant, plus en détail, quelles sont les principales caractéristiques de votre 
nouvelle espèce, dont j’ai fini par faire partie moi aussi.  
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Imaginez un être tel que vous, fait de multiples vies, qui pourrait permettre à chaque individu en lui d’être 
réactualisé sans cesse, pour devenir autonome et interagir avec votre ensemble.  

Pour mieux comprendre, il faut que je vous réexplique qu’il y a, dans l’univers, bien des races très évoluées 
et supérieures à vous, qui n’ont qu’une survie de race. Ce qui veut dire que l’énergie qui survit et se 
réincarne ne garde en elle et ne transmet que les caractéristiques ainsi que les expériences individuelles 
utiles à la survie de l’espèce.  

D’autres, comme vous, survivent grâce à leurs empreintes personnelles. Ce qui veut dire qu’ils peuvent 
prolonger leurs personnalités à travers différents corps. Mais voilà qu’après la survie du commun à tous, 
puis à la survie du personnel, la survie de l’individuel arrive à maturité. 

En tant qu’entité Divine, qui a la possibilité de se prolonger individuellement, chacune des cellules de votre 
corps physique a la même possibilité.  

Quand le corps physique d’une de vos cellules meurt, ses autres corps prolongent son bagage émotionnel 
et mental jusqu’à ce qu’une nouvelle cellule physique comble l’espace laissé vacant par cette dernière. 
Chaque cellule de votre corps est responsable du prolongement de son espèce.  

Mais c’est vous qui êtes responsable du prolongement de son individualité. Si vous ne dotez pas chacune 
de vos cellules d’un corps sentimental et amoureux, en plus de leurs trois corps de base, elles peuvent 
cesser de se prolonger ou d’être simplement cohérentes et en harmonie avec l’ensemble.  

Toute maladie, déformation ou déséquilibre dans vos corps sont dus à des cellules, des particules, qui n’ont 
pas votre accord, ni votre soutien, pour être en harmonie avec l’ensemble. Elles n’ont pas le minimum 
d’énergie pour fonctionner normalement et peuvent même être privées d’un corps essentiel à leur survie.   

Une des clés pour atteindre l’immortalité de vos corps, c’est en premier de doter chacune de leurs cellules 
ou particules d’une survie personnelle.  

Ensuite, c’est de rendre autonome et individuelle chacune de vos parties. C’est-à-dire fractionner votre 
conscience en autant de parties que vous avez de cellules et de particules dans tous vos corps.  

Votre survie individuelle passe par la reprise, le contrôle de vos corps, dans ses moindres fractions, pour 
ensuite leur donner la liberté de conscience individuelle, la liberté de choisir votre ensemble en toute 
connaissance de cause.  

Ce choix désagrégera ou unifiera pour toujours votre être vibratoire. Si l’ensemble est maintenu, la survie 
individuelle de chacune de vos particules garantira indéfiniment le prolongement de vos enveloppes, de 
vos véhicules.  

Et vous aurez la possibilité de reconstituer à volonté toute forme qui vous servira à explorer un monde en 
particulier. Ce choix de chacune de vos cellules est ce même choix que vous devez faire avec votre moi 
supérieur. 

Cette autre façon de dépasser la “lente” évolution naturelle des êtres, c’est de s’identifier à plus grand que 
soi. En prenant contact, par exemple, avec votre moi supérieur, vous avez une chance de l’intégrer en vous.  

L’identification à un Dieu quelconque a pour but de vous faire franchir rapidement les étapes normales de 
l’évolution, jusqu’à recevoir directement et immédiatement le bagage d’expériences contenu dans l’être 
plus vaste et de le faire sien.  

L’être plus vaste est vous, en devenir, votre futur possible. Son héritage peut être accessible tout de suite 
et devenir votre héritage. S’unir à son être supérieur, qu’il soit juste au-dessus de vous ou plus haut encore, 
vous permet d’accéder à une compréhension, une conscience qui transcende votre état actuel.  

Vous faites un bond dans votre propre évolution, qui se transforme en ce que j’appelle « une révolution de 
l’être ». Votre futur est déjà accessible ici, maintenant. Si tel est votre désir, votre Dieu peut vous donner 
l’opportunité de vivre, de devancer ainsi le temps.  
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Je dois néanmoins vous mettre en garde. Cette révolution peut impliquer un choc intérieur entre vos 
anciens préceptes que vous croyiez pertinents et des nouveaux impensables, voire bouleversants, selon 
votre conscience actuelle.  

Seuls quelques êtres, pour l’instant, peuvent franchir cette barrière du temps et s’accomplir en une faction 
minimale du rythme habituellement demandé.  

Cependant, si vous souhaitez sincèrement établir le contact avec une force plus grande, cela vous amènera 
nécessairement à vivre des expériences qui dépasseront le cadre de votre quotidien et vous habituera à des 
états supérieurs de conscience. 

Plus concrètement, une des solutions, se trouve dans votre aura et son déploiement. Cessez de vous 
percevoir uniquement dans les limites de votre corps physique. Ouvrez-vous à plus grand. Habituez-vous à 
vous percevoir dans vos autres corps plus vastes et ressentez leurs potentiels et leurs limites.  

Imaginez-vous couvrant un plus grand espace qui se raréfie en matière palpable avec l’éloignement, mais 
qui se densifie en énergie et se raffine en sensations.  

Votre cœur ne bat pas juste pour votre corps physique, mais bat en mesure pour tous vos corps possibles. 
Tous vos organes peuvent avoir leurs correspondances dans chacun de vos corps. Leurs matières se 
dissolvent peu à peu, mais les réseaux d’énergie qui les tissent, eux, deviennent de plus en plus denses.  

Apprenez à palper en profondeur vos corps plus vastes. Découvrez leur sensibilité particulière, de plus en 
plus raffinée et en mouvance. Jusqu’où vous pouvez grandir sans perdre le contact avec votre centre fixe, 
votre moi stable ?  

Et quand vous aurez atteint vos limites perceptibles, imaginez que vous êtes à un carrefour, à la rencontre 
d’une multitude d’autres formes conscientes. Que vous êtes une sphère d’énergie à la forme complexe, qui 
sert de relais à un vaste croisement de courants qui circulent à travers tout l’univers.  

Si vous parvenez à vous voir comme un élément important au bon fonctionnement de ce réseau, vous 
deviendrez alors indispensable. Sur la route de l’immortalité, vous devez devenir un point énergétique vital 
dans le corps Divin. Alors, vous recevez un apport d’énergie pour vous soutenir éternellement. 


